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NOTICE 

RUt· les l'iIolluseJllCS ÙU gcnre I>An~lAcELLA Je Cuvier, et. description 
<l'une nouvelle espècc de cc genre, 

PAR lVIlVL "VEllD ct V ANllENEDEN. 

Nous necOllllaissions véritahleIllent que deux espèces cl u 
genre Parm.àcelle, fondé pal' l'illustre Cuvier. L'espèce 
type, P. Olivieri, a été dédiée à Olivier, qui l'a rapportée 
de la lVIésopotamic; l'autre fut trouvée à Alexandde,. cu 
Et~ypte, })a1' l'infatigahle nüppell, ct a été décrite IJàl" 
1\'1. Ehrenherg dans ses SJ'mholœ ph)'sicœ, sous le nom de 
I:J: A [cxalldrina. L0s espèces mnéricaillcs , que 110US avons 
exam.illées attentiveuwllt dans la l'ichc collection de feu 
M. le baron de FérLlssac, nous Oll.t o{fer.tdes . diflëj'(~llces 
de cOllformation t~'op lnarquantes avec celles de l'ancien 
continent, pour continuer à faire partie d'U11111êlIW genre, 
ct nous somlUes d'avis de les séparer desvl'aies Pm'ma­
celles, cn les l'éullissunt dans un groupe à }Jal't , . auquel 
nous (lonnol1s, par analogie 1 le nom .générique de Pcltdla, 
Cette division, fondée SUl' des différences organiqup.s, u 
en Outl'C l'avantage de fixer d'une Inanière u'unchée la dis­
tl'ilmtÎon r,éographiqtle des deux genres. Les Pal'macelles 
sen'lhlcnl: appartenir l}lus particulièrement à l'Afrique sep­
tentrionale; l'espèce dont nous nous occupons est la seule 
qu'on rencolltre à l'extrémité occidentale de l'Etu'OI)e, et 
dans une des régions les plus chaudes dela Péninsule ibé­
rique. On peut dOllc·présumer que quand les Limac1nées 
du nord de l'Afrique seront InieuxCOllllues , . le groupe au,": 
quel eUes appat'tien.ncntprésentcra une série d'espèces éga~ 
lement conform.ées ct remplaçant dans ces di,mats les JJi­
tnaccs SU11S coquilles de nos pays tempérés. 
t . • ' 
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PARMACELLE DB VALH.NCIENNES. 

ParlllClcella Valenciennii. "Vebb et Vanbeneden. 

1 

P. corpore toto ./it.lvo, l'eEierdal im l'U{{OSQ; cOllcha seuteUo 
ohvoluta> teJlui, diaphana, fl'agilissima; spiree rudi-

, , 

menlo instl'ucta, basi motal'ia amditlt sinllal a. 

, Nous avons donné à cette espèce le llom de notre savant 
tlini M. Valenciennes, professe ut' aJlninistrateur du' Jar­
din du Roi, qui s'occupe avec zèle de classer et augmenter 
la collection de Mollusques de ee belétablissell1eJ1t, et 
dont les nombreux travaux zoologiques sont trop bieu con­
nus pour qu'ils aient besoin de nos éloges. JJIl Parmacella 
Falencie!;,lii a été trouvée par l'un de nous sur'les coUines 
de calcaire hippuritique d'Alcantara, derdère Lishonne, 
sur la rive droite dn Tage, depuis le grand aqueduc jus­
qu'au palais d'Afuda.Cette espèce est herbivore) et se 
nourrit ·pi'inèipalement de jeunes pousses du joli Cochlcaria 
àcaulis, Dcsf. , qLii fl~udt sur les rochers d'alentour depnis 
le mois defévrier jusqu'au COl11.1nencement d'avril. C'est ',\ 
cette époque q1.l'a lieù l'accou!)lemcllt des Parmacel1es, et 
que nous· avons ptt observer dans leur entier développe­
ment les organes de la l;epl'oJùctÎonde l'individuque nous 
représeIitons dans ilOtre planche. Lorsque cette ëspèce est 
étalée, elle est ù peu près de la grandeur de la Limace 
rouge d'Europe; cOl1sel'vée dans l'esprit de vin, elle a Ine­
suré dix-sept lignes de long, six de large, et huit de halJ.t. 
Quoiqu'elle soit plus ridée que la P. Olivicl'i, elle lui res­
semhle cependant beaucoup. Dew.êm.e que cette espèce, 
la nÔtre a aussi trois sillons qui partent" de dessous lelllan­
teau, mais dont les deux latéraux ne s~ventpas une ligne 
pal'allèlc à celui du n,îlien. Après avoir descendu abrupte-
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Incnt ,"ers le pied, ces sillons continuent horizontalmnent 
vers la tête; celui du m.ilieu est douhle connue cllez la P. 
OlifJicl'i~·· arrivé au cou, il se subdivise en deux lignes qui 
descendent également des deux côtés de la tête. La queue 
est à crêtetrunchante. La teinte générale de notre Panna-, 
celle est rougeàtre, connue l'espèce d'Egypte; la couleur 
de la P. Olipiel'i est inconnue. La coquille est oblongue~ 
spatulée, n1al'quée de stI'Ïes ·l)ar accroissem.clltj elle est 
tI'ès mince et extl'êmem.ent fragile, olivâtt'e en dehors et 
perlée en ~edans. Sa base cst terminée par tihe demi-spire 
cxtl'êmcn'lent lisse, de couleur verte claire. SUl' un des 
côtés de la spire j entre elle et le bord de la lame de la co~ 
quille, ou distingue une es})èce de petit crochet élevé, au­
quel correspond, Sur le dos de l'auin'lal, une protubé­
rance de la peau; cetteprotubél'ance, setrollvant saisie 
entre le crochet et le bord de la coquille, sert à fixer cette 
dCl'llière à sa l)lace; de sorte que si 011 n'y fait pas atte.u­
tion , on risque de la casset'· en voulant .la relever. Cette 
circonstance n'existe pas dans la Cryptelle des Canaries, ct 
I10US ignorons si elle se l'ctrouve clans les autres espèces du 
genre ])al'mètcclla. Un appendice de la peau entre aussi aans 
la denli-spire, dont elle prend la 1'Ol'111.e en la l'emplissant 
entièrement. 

A \lU tomie ùe ln Plll'maC811n 17a le llciennii. 

Système lwnfeux, Ce système est très développé dans les 
Parlnacelles, du moins sous le l'apport du volume des 
nerfs. Il n'est point symétrique; les ol'ganes dela généra­
tion reçoivent plusiel.ll's filets de leur côté qui lnanquent du 
côté gauche. Ce système cOllsisLe en un ruban subœsoIlha­
gien qui constitue le cerveau, . deux ganglions· sousœsopha­
giensjuxta-posés, et les filets nerveux qui en partent. Sur 
le côté latél'al droit on aperçoit comme uu ganglion ner­
veux, fOl'nlé par la réunion desfiletsncl'veuxprovenant des 
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. oqpnes de lâ.géllération, On pourraitcorisitlél'cl' c'e l'cnlle-'­
nient ccmllllC l'analogue du. ganglion viscéral des Apl)'sie,r; 
Le collicl'nerveux'préscllte s.ousi' œ-fophdgè unc disposition 
tr(~s clu'ieuse. I.les'ganglions constituent un second colliet 
qui Cll1}WIlSSCUll m:u.scleconune le cerveau clnbrasse l'œso­
}lbar;e; . de manière qu'il ya deux colliers nel'veux dans ces 
anunaux .. 

On. compte de chaque côté une douzaine de filets Ilervellx 
proportiol1nelleinent plusgl'oS que dans les autres Limaces. 
Ils sont presque tous elwe10ppés d'un hépl'ilèmen6iràtrc' chez 
les anim.aux conservés dans Ja liqtleur. Un filet assez gl'OS se 
l'.end de cl;aque côté au tentacule oculaire ~ et' forme lcnerf 
optique. J.le grand nomhre sc l'ell.dsurtoule l'étendue du 
pied, pourle pénétrel' Ù des distances différentes, à la: ca­
vitéhnccale ct SUl' le ponrtollrde la bouche. Du côté thait 
du corps nalt un plus {~rand nombre de filets l1ervcùx. Ils 
constituent à leur hase le renflement dont. nous venons . de 
parler, et d'où partent les nerfs des organes de la tjéné.,. 
ration;., .. '. ' '. '. 

SJ"-rtème lnll.<pulaire. Il est disposé .à· peu près connue dans 
. les J..limaces proprement dites., Uue enveloIlpe musculaire 
entoure .les viscères de .toutepal't, et prend un gI'a.nd 
dévelo1)pem.ent àln hase de l'animal, POlu·constituerlepied. 
Outre ceUe enveloppe, la verge présente à son extrémité 
postérieure un muscle: très fort, 'qui ya s'attacher au bord 
antérieur et interne du bouclier; deux autres 111usc1es pm'­
Leùt de là masse de b. bouche~etyont se fiXe!' sous la co­
quille. Le commencement dn tubeéligestif estaussÎ très 
musculaire, Diffôrent ll1usclespermetûmtdes 1l1mWCments 
assez yadésàla partie dite la langue etiamâchoire. 

, Système d~!f·('s,ij'. Le canal intestinalestassez long; il a- à 
}}CU près le douhledela longttcur du corps. J..la houche est 
tmnsverse et d'nne etenduè médiocre. La mâchoireco1'liée 

. - , , 
qui est implantée dans la "m.Ite de lamas~iühüccale, se 
Inontre souvent audehol.'s', et dOlluealoi's unhectt l'animaL 



CLASSE V, PI" 75 cl 7G. Ii 

Tout lehol'd de labouche,en repos, est garni de 8l11011&prO-, 
fonds qui correspondent aux divisions de la, surfacéexté~ 
l'ieurc de la peau. 

IJa cavité buccale est gmndeet très Hluscl.llense. Outre la 
pièce cornée de la volÎ.te, il. exis~e <lanscette même cnvit!: 
une autre pièce qui recouvre un organe IHuscnlaÎl'c', la 
prétendue langue, el; qui lui sert de point d'appui. Celle 
seconde pièce, quise compose d'une lame pliéè au milieu 
sur dlc.,-lnêlllc" cLdont lanlOiliésculCl~lent est adhlhente, 
l)l'ésellle des dessins trêsl'éguliers'qui Ilourraientcolltl'ibucl' 
un jOlu:à détenniner avec cC1.'tituclc)es'espèces.' Ces dessin", 
ne Sc v.oient bien disLÏnctem,ellt, qu'à un certain gross' sse.,. 
luent. 

Derdèl'c cette lUIne cornée on aperçoit un cul...:.de-sac, 
dont' les parois sont fortClncnt '111uscuhtires, et qui n'csl;' 
pl'Qhablem.cilt pas sans hll.}lOl'tallce pourl'animal da[Js la 
mastication des alixncnts. , 

Il se l'end à cettecavité.de.·lahouche,UllnOmht,c cOllsi- ' 
déraJ)lc de :lIerrS, ce qui, est eUl'UppOl:,t avec la disposition. 
ln usculail'e. ' 

I}œsophaue est très court, et à peinc p.eut-on lui aSBiguel" 
une ,ccrtaine étcndue. Sitôt que le tube digestif a dépassé le 
colliel' nerveux, il se dilate ponr former l'estOlnae, 

]~'estoll1aC est ll1cluhraneux COl11111e tout le reste du tube: 
digestif. Il est très allongé ,et ses !)arois sont aussi minces. 
que ceux de tout le tube. Il eS,t i',CeOtlvel't de glandes sali~: 

, 
vau'cs, 

L'intestin, dont on ne peut 110int (:létermilier avec ,précÎè". 
sion le conllnencemcl1t, se dirige ,\dTOitC del'anilllul ,percc 
les lobes du foie, dont il reçoit en diffërents endroits les ca~ 
llauxexcréteurs, se replie sur lui-même, gagne le côté 
{~auche, fuitune.allse, et. vielltlollger le bord p'ostél'ieur 
du Sac pulm.onairc; pour s'ouvl'i'raudehors par, cette ouver­
turc COllllnunc, 

: Les glal1d~s salivaires sont ali lIoll1hre dë ;dt:ux etnesont 
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l,oint réunies ,~Olnme 011 l'observe dans beaucoup de lUol­
Jusques de ce groupe. Chacune est composée de lobules qIil 
s'appliquent exactelnent sur les parois de l'cstoluac, et 
imitent assez }Jien des feuilles de plantes. 

J .. e conduit exuétetlr particulier ci chaque glande est 
assez m.ince à son origine. Il se renfle, après avoir passé 
sous le collier nerveux, et se .l'c11(l ,ft tl'a vers les parois 811-

pélieul'es, dans la cavité de la bouche. 
Le foie. est très V(il~Ullineux, ce qui correspond avec 

l'ampleur du tuhe digestif, et la mc\choire sans dentelures. 
IVL deBlainvillc a fait l'observation que leslVlollusques {ru.;.. 
givores ont un foie plus volun1Îlleux que les autres. Tout 
s'accorde ainsi à considérer ces anÎlnaux comIne unique­
ln.ent frugivores. Le foie est coinposé de plusieurs lobes qui 
se divisent en lobules, et qui se décOlnposent avec facilité. 
Ces lobules semblent ,par leur disposition, enfilés au canal 
excréteur. Ce canal est très volumilleuxvers le Inilicu du 
foie. Il s'ouvre dans l'intestin. à l'endroit où celui-ci se replie 
sur lui-même pour gagner le côté gauche du corps. 

La glande du J)ouclier l1Ç présente rien de remarquable 
dans sa disposition. 

Système circulatoire. J40 cœur est situé, conllne dans tous 
les pulmonés, sur le côté gm.Iche dans la cavité respiratoire; 
il a Une fOl'lueovale; sa texture est consistante et grenue à 
l'extérieur; sou intédeUJ; est siUonnéde fihres musculaires 
1l0lubreuses; il s'ouVl'e dans l'oreillette par un orifice il 
deux lèvres arrondies, charnues, qui lui· donuent l'aspect!' 
d'un ll"luseau de tanche. 

L'oreillette a la Inême étendue que le ventricule; ses pa­
rois sont llJ.Ïnces, luuis garnies d'ull nOl11bre non moins 
considérable de fihres musculaires. Elle l'eçoit le sa11g héma­
tose par la veine principale qui vient dulacishmuchial. 

Le péricarde enveloppe l'oreillette, le ventricule et le 
COlllnlencelneut de l'aorte. 

L'organe respiratoire occupe les v01Îies du sac hranchial. 
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Il consiste, ,connue dans les autres pullllonés, en un lacis 
de vaisséaux inextricables. 

~~ystèmc génératcur.J.J.es organes de la génération offrent 
des dispositions clwieuses dans l'énol'lne déyeloppement et 
la complication des différents ol"ganes qui constÏtuent cet 
ap.}Jal'ciL Il serait dHIiçile de déterminer avec cel'titude cha­
cun des organes ,parceque les anatomistes sondoin d'être 
d'accord sur leur nature j et nous serons obligés dellous 
tenir à l'énoncé despartiçuladtés en désignant cl1acun des 
organes. d'après Oupier etCarus, qui partagent la même 
opinion, contre S1.lJ(lmmçr~l<m~, 7'l'epiranus, pP'o'lmlich , 
J1rcPosl, etc., etc. 

Nous dirons d'abord un ~not des organes qu'on pourrait 
appeler excitateul's, etql.ll s,ont }U'oc:minents au' dehors 
pendant l'acte de la. copu.lation. 

Le hasard nous a procuré le lnoyen de bien· faire con­
naitl'C }lal' une figure 1'01'g"-11e exteriCUl' mM€: et fmneUe. 
Les animaux qui ont s(!~'vi à ,notœ examen étaient jetés 
clans la liqlWLU' àl'époqQ,e de leurs U1l10Ul'S , et pour pln­
siem's pendant l'accouplement l1'lêmc. Quelques uns pré­
sentaient ainsi tout cet orgalle saillant ft l'extérieur; nous 
l'avons fait figurer, ainsi qu'ùnappendiceparticulier qui se 
trouvait à la base de cet organe dans plusieurs individ{.,s 
(Fig. III ,9)' 

La VCl'ge a le qua,rt de la longueur du COl}JS; elle est Îr­
régulièrell).~Ilt al'l'olldie, dilatée vers sou sommet, qui l11'é~ 
sente un g'ros tubercule, et couverte dans sa moitié supé.:.. 
l'ieure de grà.uulations assez dures quihéJ'issent sa surface. 
L'ouvCl'luredu canal déférent se tl'ouve vers le tiers de sa 
hauteur (Fig. III, 7') . 

La vulve, ou l'Ollvel'tun~, du vagin, se trouve à la base eC 
en <lessous de l'organe mâle (Fig. III, 6); elle est entourée' 
en dessous d\ln corps Fr~sque aussi long que la verge, qui 
se loge cla,llS une poche particulière (Fig. 111 1 9)' Cc singu-
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lier organe présente des appendices foliùcés SUI' presque 
toute sa longueur. , 

Pendant le repos on, Il' aperçoit à l'extél'Îeur qu'uue seule 
ouverture, qui fa.it l'ol'ificedu clll...:de-sllcoù aboutissent les 
deux orifices ,dOllt nous venons de parlm;, ainsi qUé l'on­
verturepropl'e de l'organe fenlelle.' 

Passons luaÎntenallt fi. la description des organes internes, 
~11 cOlmnençant par ceux qui sont situés à l'exüél11ité P08-

, . ' 

tçneure. 
, . 1/ ovaire est logé tout au fond dlt sac vis~éral, entre les 

lobes du foie; il est recouvert presque immédiatement par 
la partie postérieure dumallteau;il n'est composé que de 
deux grappes séparées et d'une forme aiTondie~ Chaque 
grappe est çonstituée par une agglolnération' de granules 
noires qui lui donnent un.aspèct tout particulier. Ge noir 
contraste avec le jaune du foie , aU milieu duquel il sc' 
trouve (Fig. Il et Ill, 00).11 pal't de chaque grappe un 
canal qui s,e rélwÎt bientÔt avec celui clucôté opposé pOUl' 

fOl'Ulel; U,n premier oviducte. Celui-ciserClld, après quel­
qùes cirçol1v:ollltions, vers la base du second oviducte ou de 
la lllatriçe ~ ctse .tel'mine par un canal telIcmentétroi t , 

que lescalpelile }Jcllt:plus le. suivre; Ce premier oviducte 
cOllserveJa couleur noire de l'ovaire.· Nous faisons coniÎ­
nuer cet oyiduçte dans le testi<:;u.le ,parce qlle~ d'après cette 
détermination, il doit traverser sCl,llement le testicule ,ce 
que le scalpel ne 1) eut cependantdémontl'el' nettement. 

L'aspect du second oviducte est tout différent dilph~cé~ 
dent. II présente, par ses nOluhreuxreplis etcirconvolu'tiolls, 
une disposition semblable ù celle des intestins dans le5a11i­
maux supérieurs; ses. parois sont tl'cs épaisses et d'llnccon­
sistal1ce assez molle; il se rétrécit il son extrémité supérieure 
après s'être replié sur lui-:mêmc , et va s'ouvrir dans le cuI­
de-sac aéCl'it plus haut.· . 

T~llt près de .5a· terI'ninaison ,. Je secoud oviducte pré­
senLe sür son ü'ajet des cavités ou hOlll'SeS particulièl'(,~ 
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.tont l' lIsngG es!: encore ciltièremenL inconnu; Le pl'cluiel'de 
ces renUelllents affecte la. formê d'une poire et })résente des 
parois très épaisses. Son il1tériet;l.i· est garni de lamelles le11.'" . 
gitudinales qui tapissent toute. sa surface. Dans un individu. 
nous .avons trouvé un œuf contenu dans cette p'ache. Il ne 
s'en trouvait pas ll'atittes dans les ol;ganes voisins. L'œuf 
remplissait exacten'lent cette .èavité. (Voy. fig. lU, 3). 

A l'cxtrômit(~ de. cet organe aboutit une. bourse' vohiIi1i:.. 
l'le.nse; c'est la hourse dite du pourpre ,'et que Delle Cldaie 
considère comme testicule. Elle il des parois trèsinÎnces b't 
délicates; 'on alJcrçoit dans son ~ntérieurun tissu particulier 
qu'on enlève facilement par le lavage. Il seh'ouve dans ce 
uühne organe un slylct cartilagineux (quelquefois an nOl:flhre 
cled.eux) et qui est tourné en spirale sur lui-luême. Cette 
pièeepoul'rait êtL'C c0111Jlarée au cristalli.n de l' Helixpomatia; 
lnaïs il sc trouve d'a]:}ol'ddansun autre organe, . et sa10il.-'­
tPWUl' et sa fOl'lne ne perm.cUent point d'y trouver une très 
gl'll.1ltle analogie. l,,'usage de .ccsinguliCl.' organe, placé (lans 
une bourse (lont 1'usage .est également incOlimidans les 
autres :rvf()llnsques, est un sujet curieux de nl.éditution pOlll' 

le physiologiHtc. . 
L'extrémité postérieure de cette pièce est presque droite; 

vers le Iniliell elle sc contourne sur elle-nl.ên'lc, s'IJ.lllincit 
ÎnscnsihIOlncnt:, et sc tCl'lninc vers l'ouverture des ol'gaÎl.cs 
de la {~énératÎoll.Dans sa plus grande épaisseùr, cet organe 
est l'égnlièl'cmeut })osselé; lehont alltérieures~ tel'm.iné 
pur un petit bourrelet percé au milieu. 

Cette poche para1tcoutenir des corl)s bien diffél'euts, se­
lon les genres et les espèces. Nous ayons' trouvé chez l'.1Ic;.. 
lix A tgil'~ des zoospermes dans cette bourse, qui i'lous 
semhlaient différents de ceux contenùs dans le· preniier 
ovi(lu~te du m.ème anj.maLChez le plus grand nombre on 
ne trouve duns son Întél'ieur qu'une :nlasse pulpeuse 1,'OU-

gcàlre.. . . . . 
. . 

Lilpremièl'c iclée (lui seprésentclloùrse rendrecOl'npte 
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de cec0l1)s dallscettC hourse 1 c'est qli'ilserait introduit 
. par l'ac~è de l'accouplenümt, et qu'il ne se trouve là que 
,itI;llis un organe emprunté; rnais, dails cette supposition, 
il faudl'ait au ülOins trouver sa place véritàble dans d'au-
treS individus~. place que nOus ayons chel'chéc cu vaiu dans 
les autres ol:gaues. D'ailliml's la délicatesse et la longueur 
de cec.orps l'endent difficile l'introduction dans toute son 
i~~M. . 

C' est· donc tout sÎlnpleulcnt un fait à noter dans l'histoire 
des lVlollusques pulmonés, ct qtù ne recevra son explica~ 
tion quc quand on aura parcouru avec plus dé soin cet 
al)pareil dans le plus grand nomhre d'espèces. 

Plus près de l'ouvertureextériéure vient se placer un 
autl'c organe 'sur le tmjet de l'oviducte, dont l'usage n'est 
pas plus facile à deyiner. C'est aussi un cul-de-sac à forme 
globuleuse, et dont les parois sont très épaisses; l'intérieur 
Cl} est tapissé par de nomhreuses pàpillcs serrées, ct qui 
s'étendent mên1.e dans le vagin. La lllacc et les rapI)orts de 
ces papilles nous portent ~\ les rapprocher {Lecelles qui se 
lllontrent sm' la poche élite du dard dahs l'Ilèllx.d 19ira, et ' 
par conséquent aux vésicules Il1ultifides du' plus grand 
noinhre cl'llélices à fOl'Ü1C globuleuse. Ces papilles se trouye­
l'aient; clans ce cas; pIac.ées cL1.l1S l'intel'ieUl' du sac, tandis 
que dans les autres elles se présentenl à l'extérieur sons 
des formes différeJltes.Lafoi'me de su cavité ,sa stH'face l'LI­

gueuse par imité des papilles, la positiol1 et la distance de 
l'ouverture extérieure, lious portent li èi'oire que .ce cnI­
de-sac loge l'extl'éinité de la vergé, et qllù le Sperme se ré­
-paüd par èette disposition soit dans la matl'ice, soit dans 
l'oviducte. . 

A côté de l'endroit où l'oviducte s'ouvredans le cloaque, 
011 aperçoit une ouverture qui conduit àU11 derhier c.ul-de­

, sac, et qui loge l'appendicea}lpal'tenant à l'organe de la 
génération fernelle dont nous avons parlé plus haut. 

L'Ol'gane de la génératiol1 mâle IJré"entc nue complica-
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tÎ.OJl non m,oinsgeamle que celui de la femelle. On aper­
çoit d'abord, à l'extrénüté du second oviducte on vers le 
milieu du corps, une masse glandulaire d'un aspect fuligi­
neux; c'est le testicule. Il n'est pas plus facHede déniontrer 
par le scalpçll'ol'igine du canal déférent (lue la tel'lninaison 
du prem.ier oviducte. Il est accolé co'nhe le second oviducte, 
et se 1110nt1'e , dans son COmnlel1Cenu.;nt , sous la forn'!e d'un 
ruban glandulaire. li est de longueul' moyenne; à l'en­
droit où il se détache du second oviducte, ,ils.e replie sur 
!.LIi-même et ilva se terJ~'!incr à l'extrén:lÎ~é de la verge, à 
cÔté de l'insel'tiOll clu grand m,usde rétracteur. 

La verge est disposée à peu près cOlIllUedan$ les autres 
Limaces; eUe est repliée sur elle-même vers le milieu de 
sa longueur; ses parois sont très solides. 

EXPLICATION DES FIGURES DES PLAl'\CHES 7f, et iG. 

Fig. IL 

" 

Elle l'éprésente l'animal vu dneôtd dl'l:lit et mOI~trant la 
yerge saillant au dehors.- a, la verge de gl'ande1l1' 
naturelle •. 

r,<l même animal ouvert du côté du dos ,clans toute Sft 

longueur, le bouclier 110rté sur le côté gauche. Les 
Jilfércnts organes sout ulll1CU sél>urés , en eon<erVûnt 
tout.efois t\ peu prèslelll'S rapports.La figure est presque 
du double, ainsi que tontes les autres p.'l'tios, excepté 
la coquille. - a, le cerveau. - h, nerf ol1üque. -
c, nerf <[Ut se rend ,\ l'ouverture du sac pulmonaire. 
_ d, nerfs qui sc rendent aux: muscles et" la peauqni 
entourent la bouche. - c, tent;lellie oculaire on su­
périéUl'. - J. la Cfivité hum'ale. -. g, œsopbage. -
h, h , estomac, - i, i, i, in testins. - k, extrémité 
des conduits salh'aires se jetant dans la cavité buccale. 
-l, conduit salivaÎl'c, - nt, m, glantle salivaire. -
12, Il, n, Il, lefoie.-o,o, les ovaires. -p, p, l',se­
cond oviducte. - q, la mlltrice ?OUVOl'tc en partie. 
_ l' l)oche du poul'pre ouverte pour montrel'le st y-- , 
let. -8, stylet? - t, testicule. - lt, canal défél'cut. 
'II, COlnmcnccment de la yerge. - VI', la verge. -



Fig. III. 

Fig. IV. 
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x, musclè rétracteUl' de la verge. -J", le ]}ouc1icl'. -
z, la. pea'lI rejetée en aellOl's .. 

Les org:tnes d~ la génération.m1l1e et femelle entièrement 
. détachés.· . . 

J.es mêmes lettres ·indiquent ·le5 milmes orgaues; ccm>. 
</uenons ll'a·,·ons pas yens dans la figure l)récédeutc, 
nous les désignèronspar dès numéros. 

J. Premier oviducte. - 2. Corps qui recouvre le testi­
culiJ en partie. -3. OEuf contenu dans la matrice. qui 
est ouverte. - 4. Cul-de-sac que nous supposons rc~. 
cevoir l'extrémité arrondie de la verge. - 5. Vagin. -:' 

·6. Olù'crt.llre femelle. -7. Ouverture mlllc. - S. Corps 
de l'ol'gane (clitoris?) - O. Appendice foliacé du 
lnême. 

La verge détachée, vue à Sil face inférieure: - a. tn­
hercule arrondi. ---l;, où"el"tltre mule;· - c, onvln'­
turc femelle, 

Fig, V. Le st yI et. - a, ext r~(rnité lihre, - ù, l'u ulrt' ext.rémüé 
logée dans le fond de la vessie. 

lèig. VI. Mtlchoire où dent supérieure. .. . 
Fig. VU,· Laeoquillevllc en dedans.· 
Fig. VIII. La coqltiJle vue en dessus et en dehors. 

l'~n'is, juin 1836. 
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